
 
Groupe de travail Belgique-Kosovo 

 

 
 

12 janvier 2017 
 

Rencontre de S.E. M. Bernard NIKAJ,  
le nouvel ambassadeur du Kosovo auprès du Benelux,  

de l’Union européenne et de l’Otan 
 

 
 

 



 

Le député M. David GEERTS, vice-président du Groupe de travail 

présidé par le sénateur M. Jean-Jacques DE GUCHT, a reçu, ce jeudi 12 

janvier 2017, le nouvel ambassadeur du Kosovo, assisté de M. Valdrin 

GRAINCA, à la Chambre. 

 

S.E. M. Bernard NIKAJ est un ancien ministre de l’Industrie et du 

Commerce. Il a étudié à Maastricht, Londres et Berkeley. Il a remis ses 

lettres de créance le 10 octobre 2016. La Belgique a été l’un des premiers 

pays à reconnaître le Kosovo. 

 

Le Kosovo indépendant n’a pas dix ans et connaît dès lors des maladies 

infantiles. Plus de la moitié de la population n’a pas trente ans. Ceci 

implique un gigantesque défi, car à tous ces jeunes il faut donner des 

perspectives d’avenir. De grands efforts sont consentis pour faire du 

Kosovo un Etat de droit. L’agence européenne EULEX suit ce processus 

de près. La police a bonne réputation. 

 

A la question pourquoi de nombreux parlementaires ont été récemment 

arrêtés, l’ambassadeur répond qu’il s’agit de détentions courtes suite à des 

actions dans lesquelles des cocktails Molotov et des gaz lacrymogènes 

ont été utilisés. Ces parlementaires ont été pris sur le fait. Les sujets de 

dissension concernaient le traité d’association avec les municipalités 

serbes et la délimitation de la frontière avec le Monténégro. Depuis lors, 

la polarisation s’est atténuée. 

 

Le Kosovo a conclu avec l’Union européenne un traité de stabilisation et 

obtenu l’accès à des fonds européens. L’influence de la Russie dans les 

Balkans est déstabilisatrice bien qu’elle est moins évidente au Kosovo. 

Avec la Serbie le Kosovo tend vers la normalisation. Le seul problème, 

c’est que la Serbie tient à Bruxelles un langage conciliateur mais défend à 

New York la même position qu’il y a vingt ans. 

 

L’ambassadeur espère que le Parlement kosovar constituera rapidement 

un Groupe d’amitié avec la Belgique afin de pouvoir envisager une 

réunion avec le Groupe de travail à Bruxelles. 
 


